
C'est le matin et déjà il cogne fort le mahomet. D’abord et d’une, y’a une souris, plutôt 
laubée, qui se pointe vers le carouf en allongeant les compas. La meuf crêche au Lichtenstein, 
ses vieux sont des gars d'la haute, des douillards, quoi. Elle s’est ramenée dans c’bled pour 
affaire. Elle a son plumier sous l'aileron, car elle joue ce soir au bastringue. Son turbin, c'est 
de jambonner dans les bals et faire danser les julots. Un grand type, genre armoire à glace, 
avec un sourire de bêcheur, attifé comme l'as de pique et sans alfa sur les hauts plateaux, enfin 
pas aidé par la nature quoi, s'amène vers la donzelle et commence à lui faire son baratin. C'est 
un espingouin de Barcelone qui s'rappelle plus c'qu'il a fait de son poiscaille acheté dans le 
carouf du coin. « Qu’est-ce que c’est qu’ce bestiau ?" qu'elle lui dit. « Un p'tit poiscaille dans 
un bocal », qu’il lui répond l’énergumène. « Tu veux qu’on en cause dans un troquet ? On 
s'bascule un godet et j'te raconte tout ». La môme a pas fait sa julie, elle dit dac d’autor ! Et le 
mec, il lui a joué le grand jeu, et c’t ainsi qu'les deux se sont retrouvés accrochés en éclusant 
un guindal, et j'crois bien depuis, comme de juste, ils se sont arrimés et qu'ils z’ont fait un 
maximum de chiards !  


